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À l’occasion du festival Quais du polar de Lyon, Macha Séry consacre un article,
publié dans Le Monde daté du 31 mars 2016, aux auteurs de polars français de plus en
plus inspirés par le milieu rural, « terreau fertile pour les thrillers ». « Roman
de la crise » pour N. Mathieu, le roman noir permet à Franck Bouysse de « remettre
ces territoires sur le devant de la scène littéraire », de « se les réapproprier ».
Cette forme de polars a longtemps été éclipsée par des textes se déroulant le plus
souvent en milieu urbain (cf. Maigret, Nestor Burma, le « 36 quai des Orfèvres »).
Le mouvement actuel, qui peut s’inscrire notamment dans la veine du natural writting
américain, est porté par une diversité d’auteurs et de maisons d’éditions régionales
(Écorce, Bargain, du Palémon, Astoure, du Batsberg). Le défi est double, à savoir
éviter tant le folklorique que le régionalisme. L’article s’achève sur une citation
de Jim Harrison, qui fédère les intentions : « donner une voix à ceux qui n’en ont
pas, je crois que c’est cela la responsabilité de l’écrivain ».

On pourra également se reporter à une émission radiophonique consacrée le 30 mars
sur France Inter à cette thématique.
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